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I.  

                  

La gifle fut si forte que tout son sang se 

chauffât comme une marmite bouillante. Autant 

satanée que le revers d’une main colossale, cette 

gifle dessina une carte sur la joue gauche de la 

jeune fille larmoyante qui ne s’en fut relevée 

qu’après des minutes éternelles…Ce n’était pas 

une baffe ordinaire. La gonzesse sentit un feu 

infernal bruler l’intérieur de son être. Les veines 

faciales se hérissèrent. Elle s’évertua avec peine à 

rassembler toutes les forces qu’avait son petit 

corps frêle pour ne pas broncher. Horrifiée par 

cette affluence qui couvait leur salon, la jeune 

demoiselle resta bouche bée. À son insu, la douleur 

tant dissimulée s’extériorisa par des  gestes 

puériles et la laissa fuser un cri de détresse.  

 De toute sa hauteur, le bourreau fixa la 

jeune fille avec des yeux où se mouvaient la rage 

et la cruauté.  

       - Eh!  Essuie-moi vite ces larmes du crocodile. 

Intima le monsieur d’une voix grave. Et le plus vite 

serait le mieux pour ne pas me déchainer à agir 
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autrement en t’envoyant embrasser vivant le séjour 

des morts. 

… 

      -  Ferme cette bouche d’Harpie, et va 

t’assoir…Ajouta-t-il. 

 Il était quinze heures moins le quart mais 

l’atmosphère morose de cette journée dominicale 

donnait l’impression d’un matin. Il pleuvait 

férocement, raison pour laquelle  il fallait crier si 

fort  pour se faire entendre… La jeune femme 

pleurait sans cesse. Le son de ses cris 

s’estompaient dans le tintamarre causé par la rafale 

du vent qui se déferlait sur les tôles faiblement 

cloués sur la charpente.  

 Elle s’appelait Bushanga, la fille unique 

d’un couple couturier vivant dans un village 

perché à la cime d’un volcan endormi sur la chaine 

de Virunga, non loin de Ntamugenga situé à l’est 

du territoire de Rutchuru.   

 Élancée et dotée d’une corpulence dodue, 

elle reflétait l’image d’une femme bien cuite ; c’est 

à peine que l’on acceptait qu’elle ait atteint ces 

vingt années… (âge canonique pour toutes les 

jeunes filles de Makolo pour commencer à se 



 

7 
 

préparer affectivement à la vie conjugale avec ou 

sans prétendant. C’était la tradition…). Ses 

croupes élégantes, les grosses fossettes qui 

garnissaient le centre de ses joues  étaient la raison 

unique de ces files de vieux et jeunes hommes qui 

pavanaient les jours comme les nuit dans ses 

parages afin de tenter la chance de conquérir cette 

créature féminine … Cependant, les histoires 

nuptiales n’étant pas sa priorité dès son plus jeune 

âge, reste la seule raison de son refus catégorique 

et désinvolte à tous ceux qui venaient demander sa 

main.  

 Dès la douce enfance, Bushanga rêvait 

impatiemment le jour où elle atteindrait vingt ans. 

Elle avait déjà tout prévu : maximiser ses 

potentiels, donner sa part à l’humanité, être la 

source de l’émergence de son village ; être le 

changement et la lumière que veut voir le monde; 

créer une société où chacun fera parti de la 

solution, forger un monde déconstruit de la 

médiocrité, un monde où l’excellence coulera en 

rivière. Un monde où chaque individu accueille le 

bonheur de l’autre. C’était ça sa vision, l’unique 

raison de son existence…  

 Mais en cet après-midi pluvieux, un mois 

après l’atteinte de ses vingt années, un calvaire 
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divinement enflammé que sa famille, son père y 

compris, attisait sur elle un sort cruellement forgé 

par les enfers ; un sort qui chavira tout le sens de 

ses vingt ans longtemps attendus…Tous les 

objectifs ne tardèrent point à se dissoudre; le futur 

s’ébranla sous ses yeux.  

Les vingt années où Bushanga devrait 

laisser éclore ses potentiels, tisser le début d’une 

nouvelle génération radieuse, deviennent 

paradoxalement la genèse de sa descente aux 

enfers… Sa ruine fut au contraire un ouf de 

soulagement pour ses parents, particulièrement 

son père, qui remercia infiniment les cieux de faire 

atteindre leur unique fille les vingt ans tant 

souhaités…Les vingt ans de Bushanga émergèrent 

une vérité cruelle gisant pendant plus d’un lustre 

dans l’arrière plan…  

 La colère flamboyait  dans le regard du 

monsieur. Il parlait si fort à la jeune fille en ouvrant 

grandement les yeux, à les faisant sortir des 

orbites… Sans aucun autre choix, elle avança vers 

la chaise que cet homme lui indiqua avec la tête en 

tremblant d’indignation, et livide de peur. Le salon  

était bourré de monde. La vue brouillée de larme 

empêchait Bushanga de dévisager ces hommes et 

femmes qui assistaient immobiles à son supplice. 
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L’attitude impuissante qu’arborait son père 

l’intrigua davantage. Au cœur de cette arène,  

Bushanga, assise en arc sur la chaise sans dossier, 

baissait la tête sans piper mot. Elle peinait 

gravement, la sueur  de douleur perla sont front. 
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II 

 

               Avant la genèse de sa descente aux 

enfers, quelques heures plutôt, tout était calme et 

Bushanga était à la cuisine entrain de hacher des 

légumes. Pendant qu’elle s’affairait à préparer une 

bonne sauce, malgré l’immensité de la pluie, elle 

entendue la porte du salon s’ouvrir 

automatiquement. Beaucoup de gens pénétraient à 

l’intérieur, le crissement de soulier sur le pavé 

déterminait les nombres et la qualité hétérogène de 

cette horde. Une trouille la figea. Elle retint son 

souffle. Elle resta à l’affût mais aucune 

conversation ne déclencha, ni un moindre bruit.  
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